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Messieurs l e s Ministres, 

l\1e s sieurs. 

Pa r sa résolution n° 27/71 -CM-M~-B , le Conseil des 

Ministres de l 1 0ERS, lors de sa Vème Session tenue à BAMAKO du 

13 au 1.5 Janvi er 197 1 , après examen de l 1 é tat d ' ava ncement des 

Projets, avait ~otamment : 

- réaffirmé la volonté d es Etats de s ' engager dans 

la r éalisation de la première étape de développement 

intégré t oll e qu 1 e lle a été définie par la I II ème 

Session du Conseil des Mi~istres ; 

- approuvé l e principe de l a réuni on d 1 u z1e "Tabl e 

P.cnde 11 t echnique convoquée à DAI~R par le Secrétariat 

Exécutif ; 

demandé au Secrétariat Exécutif de convoque~ avant 

fin Hai 197 1 une réu...Lion interministérielle p our exami ­

ner les résultats de cette 11Table Ronde 11 de même que 

l ' ensemble d es problè~es l iés au d éveloppement ~ntégré 

du Bassin du Fleuve Sénégal , et n otamment l e progranune 

d ' actions pou= la réalisation de l a premi ère étape de 

ce d év e loppement . 

Corrune vous le s a vez, la 11Table Ronde 11 s: est tenue à 

DAKAR du 8 au 11 T1ars 1971 . Elle a examiné et discuté le Rapport ~ 

présenté par l e Secrétaire Général à l'Aménagement du Bassin du 

Fleuve Sénégal ainsi que l es r appor ts décrivant l es rénul tats acquis 

par les différents projets d 1 étudcs en cour s . Elle a identifié et 

analysé tous l o s problèmes que pose la mise on valeur d e s ressour­

c e s du Bassin , de même qu e t ou s les facteurs suscepti b les d ' infl u ­

enc e r cette mi se on valeur ct l es 'imp lications à long terme du 

déve loppe ment du :i3a5sin. 



2. 

Le Rapport du Secrétaire Général , les doc~~onts 

techniques de base , lliL compte rendu des débats et le Rapport Final 

adopté par l es Participants à cette Table Ronde vous ont été 

communiqués il y a quel ques semaines . 

0 
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La présente réunion a donc la tâche très importante 

de procéder à un examen critique des résultats techniques d e la 

Table Ronde , d 1 en faire la synthèse et de dégager une stratégie 

global e qui corresponde aux objectifs de développement ot do 

coopération de nos ~tats , ct qui permette de résoudre les problèmes 

teclliLiques posés par la première étape de régularisation. Il s ' agi­

ra ensuite , pour notre réunion , de dégager un prograrnme d ' études 

ct d 1actions susccptiblc ' dc traduire cotte stratégie on efforts 

concrets ct pratiques devant conduire à la réalisation inéluctab l e 

ct dans le s _ luo courts délais possibles de l ' objectif dn la 

première étape de développement intégré , telle qu 1 c llc a été fixée 

par nos Etats . E~fin, il s ' agira d ' cxa~incr les moyens financiers 

et humains , les institutions ct l es ntéthodos qui permettront une 

mise on oeuvre rapide ct efficace de cc programme concerté . 

C ' est là une tâche à bien dos égards difficile , en 

raison d o l ' interdépendance des facteurs , aussi bion physi ques quo 

socio- économiqucs , susceptibles d ' influencer l a mise en valeur des 

ressources d égagées par los étapes d 'aménagement intégré du Bassin. 

Interdépendance do cos facteurs dont i l faudra tenir 

compte autant que des considérations ct des problèmes particulie rs 

à chaque Etat , pour arriver à une approche globale conciliant 

l 1 intérêt commun ot l es intérêts particuliers . Sans une telle 

approche , nous pourrions nous laisser entraîner facilement sur la 

voie de solutions partielles. Or les expériences du passé et les 

résultats des études entreprises nous prouvent amplement quo seul e 
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l a régul a r isation du cours principal du Fleuve peut nous f aire 

r éaliser des aménagements économiquement viabl es , permettant un 

d év e loppement intégré d e s différentes r es sources du Bassin. Cos 

aménagements ne peuvent s c faire quo s u r l a bas e d ' une coopé r ation 

r éelle , faite do concessions réciproques entre los inté rêts à 

court terme d os :Ztats au profit d e l'intérêt corrnnun à long terme . 

C 1 ost dans c e t esprit quo l a présente ré~~ion devra 

aborde r tous les problèmes qui sc posent dans tous l os domaine s 

et que v ous mo permettre z d' évoque r brièvement à partir du projet 

d 10rdro du Jour qui vous ost so~~is . 

0 
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Cet Ordre du Jour vous p r opose on premier lieu l ' e xame n 

dos résul tatn dos travaux do l a 11Tabl e Ronde " t enu e à DAKAR du 

8 au 11 Mars d ernie r . 

Il convient t out d ' abord de r appel er qu o c 1 os t on 

J anvier 1970 quo l on Etats Membres d o l 1 0ERS ont c h oisi comme 

obj ectif de la promière étap e do développ ement intégré , l a 

régularisation des d ébits du fleuve à J OO mJ/ s à BAKEL , avec la 

réalisation dos ouvrages majeurs ci- aprèn liés à l a v a1or isation 

dos ressources du F l euve 

Barrage régulateur hydro- électrique d e MAï~NTALI 

Barrage d ' irrigation du DELTA ; 

Port F luvio- Maritimo de SAINT- LOUIS 

Amélioration dos es cales portuaires et d os seuils 
du Fle uve . 
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Cette nypothèso de 300 m3/s représente une condition 

mini~alo puisqu ' olle permet l e développement d 'industries complé ­

mentaires et qu ' allo crée l ' interdépendance entre l a navigation 

et l ' agriculture . L 'objectif comr.1un ai~si préci sé apparaît égale­

mont pour l es Etats comme une étape ;;-;inimal e qui permettra d e 

développe~ ontTe OLU une coopératio~ p~atiquo et offectivo .don~ 

ils tireront le plus grand profit. Il es t utile do rappeler , que 

dans l e secteur agricole seul ement le3 études économiques dé j à 

entreprises ont montré quo d 1 ic~ l ' an 2 000 plusieurs c entaines 

d e milliers d ' hectares nouveaux devront atro mis on culture si 

l os Pays do l ' OEP..S entendent limiter leur importation on riz ct 

que dans l a recherche d e cet objocti~ le rôle dévolu à la vallée 

du Sénégal sor2. néces s airement très important on raison d o sa 

vocation rizicole . 

do l ' hypothèse de 300 1:13 /s 
A propos/ c t après examen et discussion des rapports 

décrivant los résultats acqui s par los différents projets d ' études , 

l a "Tabl e R:mdo 11 a entimé quo (j e cite) 

" l a régul arisation du cours pr=1:ncipal du Fleuve Sénégal à 300 m3/s 
11 do débit mini.mal à Bakel, adopté par le Consei l des Ninistres de 
11 1 1 0ERS conne objectif d e la pronièro étape d 1 améno.ger.10nt , r epr é -

11 sente b i on un acé:1agement permettant U-J. développement inté gré dos 

"différentes r0ssourcen du Bassin" 

(fin do citation) . 

Ce point étant acqui s , la 11Tabl o Ronde " s 1 ost attaché0 

à l ' é tude do tous los problème8 que pone la niso en v a leur des 

ressources dégagées par los é t apes d 1 uménagGment, à l' analyse d o 

tous los f acteurs principaux susc eptibles d ' influencer c o tt e mise 

on valeur , l ' interdépendance do c e s facteurs , los s chémas d ' aména­

gement possi bles (ou séquences) dans l ' exécution des ouvrages 

hydrauliques adoptés par l e Conseil don Ninistreso 
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Les débats de l a 11Table Ronde " et ses conclusio ns 

1nontrent c l airement - et il faut s 1 en réjouir - que l ' objectif 
e t 

de réali sa t ion d ' ouvrages hydrauliques;portuai res poursuivi par 

l e s Etats dans 1.m.e premère étape de développement , étai t u n 

objectif tecb riquement justifiable et économiqu ement valabl e dans 

l e cadre de la p olitique de coopération et d ' intégration choisie . 

La factibilité de cette première étape dépend essentiell ement 

d 1une stratégie d.e d éveloppement basée sur l ' efficacité de l a mi se 

en val eur d es différentes catégories de ressources et sur l eur 

intégration en vue d ' amorcer u n processus de croissance soutenu 

de la région de l ' OERS. P l us précisément , la stratégie de 

développement devra avoir - p our objet de démontrer : 

1 °) - que les méthodes et les institutions pour 

l' exploitation des ressources rendues disponi b l es par 

l ' aménagement permettent un rendement élevé dans 

l ' utilisation de chaque ressource et un r ythme de 

développement rel ati vement rapide dans l e temps . 

2 °) - que la mise en valeur des di~férentes catégori es 

de ressources , : Agriculture, Energie , r,1ines , Industrie , 

Navigation e tc ••• est conçue de façon complémentai re 

et intégréG. 

3°) - que la mise en valeur des rGssources du Bassin 

est conçue en harmonie avec l es objectifs à l ong ter me 

du développement de chaque E tat Riverain , et tend à 

ren~orcer le développement de la coopération et la 

complémontarité entre les économies d es Etats . Ceci 

permettra uhe a ccélération progressive du dével oppement 

de l a région d e 1 1 0ERS . 
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Quant à l a mis e e n oeuvre de cett e str~tégio , il con­

vient de signa l er qu 1 en cc qui concerne l os ouvrages destinés à 

assurer la première étape de dévoioppcmont intégré du Dassin , l e s 

participants ~ la Table Rondo ont exprimé l ' opini on quo l e 

Barr age do Ma~antali r ovetait une importance particuliè r e du fait 

qu ' il j oue un r8lo essentiel dans l e dév e loppement intégré dos 

ressource s , ct p ermet un dévoloppomoat agric o l e géographiquement 

réparti da ns la Vallée e t le De lta . L o s perspectives d ' obtenir l e 

financ ement d o c o barrage sont apparues assez favorables dans le 

cadre d ' u ne stratégie e fficac e . 

Ce p endant , au point où en sont nos é tudes aussi bien 

t c ch...""liqucs qu ' é c onomiques o t sociales , l a "Tabl e Ronde" a estimé 

qu ' i l étai t prématuré pour l es E tats d e choi.sir dès li1aintenant une 

séquence p a rmi celles qui paraissent possibles , c ' est- à - dire : 

réalisation simultanée d os b~rrages du Delta ct 

de f.1anuntali ou bien : 

réalisation du b arrage du De lta suivie do c e lle de 

I"ianantali ou encore : 

réalisation du barraec do Manantali suivi e de colle 

du Delta (ou sans le barrage du De lta ) . 

Cot t e position sc justi:Lie par le f u it quo d es é tudes 

c ompl émentaires permettront de ::ni aux guider l e choix d 1une séquen­

ce dans l e s u~~ées à v enir ,_ sans pour nutant retarde r los dates 

possibles d ' exécution d o l ' un , de l 1autro ou d e s deux ouvrage s . 

Dans l e proche futur , co qui est important c 1 ost d o 

démarrer un progrruili~e d ' a ctions visant à déteroiner l os méthode s 

et à mettre en place l os institutions qui p e rme ttent de résoudre 

l o s p roblènos de mi aG en val eur ot d ' intégra tio:1. d es ressources , 

on môme temps q1.'.o l ' on poursuivra l es études cowplément a ires des 

ouvrages ct dos probl èmes techniques qui so pos ent à propos do 

leur exécution et do l eur exploitation physique . 
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Co programne d ' actions devra c ompr endr e d 1uno part, 

l a poursuit e dos études d o fo.ct ibilité technique o t physique d e s 

diff érent s ouv rages ot , d' autre part , la mis e nu point progressive 

dos instituti ons ct dos rr!éthodos . La conv ergenc e do ces a ctions 

per.mettra d 1 aw.élioror l a rent ibili té d os investissements ct d 1 e f ­

fectuer un choi x optiwal entre l os séquenc es d ' exécution d e s 

ouvrages on môme temps quo 1 1 on so placera dans l n situation l a 

p l us fav or abl e pour obtenir los concours financiers extérieurs 

né c e ssa ires à la r éalisation d~ la première étape do dév e loppement 

intégré . 

Toutes cos considérations, à notre a vi s , mont r ent que 

le c h oix d 1 u l!.c séquence d ' exécution dos ouv rages de l a première 

étape es t p r ématurée ct que l a stratégie envisagée n ous permet 

do poursuivra sin~ltanément toute s l os séqu ences possi b l es jusqu ' au 

noment do la décision d ' exécution dos ouvrages . 

0 

000 000 

Los é t udes d ' a vant- projet du barrage du Delta , d émar­

rées i l y a quelques s emaines , permettront do l over certaines i n ­

c ertitudes . La question du rofoulo~ont de l alanguo d 1 c~u salée qui 

ror:wnto l e :fleuve ù c ertaine époq1.'!.0 pout trouver u....J.o so lution 

satisfaisante , selon l os experts , par los r.'ffcts du barrag e de 

1'1anantali . 

Nuis i l y a d ' autres incertitudo s techniqu es dans l e 

Dolta môme , on c c qui concor~o notn~~cnt la pédologie ct l e 

drainage q~i recouvrent on fait doux notions distinctes : 

- d ' un0 part 1 l e drai:;.1ngc pur ct simpl e ·des casiers à 

mettre on valeur co~~o conséqucnc 0 norgal o d o l ' irriga­

tion , l a remontée dos nappes , môme d 1 eau douce , é t ant 

nuisible à c ertaines plantes 
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- d ' autre part , l ea dangers de sal inisati on soit par 

les chlorares soit 9ar d es sels p l us toxiques e t l es 

moyens qu ' on emploiera pour y remédier . Ce danger 

est c ertainement très grand dans le Del ta p r opr ement 

dit . La v allée elle-n~~e et surtout l a bas s e - v a llé e 

n ' en est peut- être pas exempte . Ces étu des d oivent 

préciser l a connaissance de l' ~'lydrogéologie et de 

l ' agrochi mie du Bassin du Fleuv e et apporter une 

solution aux problèmes quj. peuv ent se poser dan s c e 

domai:1e . 

La valorisati on des resaources dégagées par l e bar ­

rage du De l ta aussi bien que par celui de :Hanant a l i exige une é tude 

de l 'Aménagement et dG la mi se en valeur de l 'AITOUT- ES- SAIIEL . 

Egal ement , le probl ème de la valoriaation de 1 1 élevage dans l es 

régi ons avoisina ntes du Bassin par l ' apport de 1 1 oau doivent faire 

1 1 objet d 1 études c01:1pl èten devant conduire à l a détermin a tien des 

méthodes d ' associati on élev age - agricultu re 0t à l a mise en place 

des insti tutions d ' exécution. 

Par ailleurs , aussi b i en pour l a Vallée que p our l e 

Delta , i l y aura lieu de mettr0 au point sur des superficies 

aménagées , des Eléthodes èi.e cul ture intens i ve en d ouble ré col t e 

a v e c contrôle complet d e l ' cau non sealemen t on tenant comp t e des 

c ondi tions physi qu0s nai s également 0:1 vuo Je tester les réponses 

du mi lieu rural qu ' il conviendra de prépare r petit à petit à 

s' adapter a~u i:1ovations que nécosaitora la culture intensiv e 

irriguée . 

Les débats do la "Tal>le Ronde " ont r.~ontré claire r:1ent 

que l os porspecb.ves do financo;ne~1.t dépendent pour une par t e ssen­

tiell e do la mine uu point des structures d ' exploi tation bien 

a daptées au milieu :ruro.l d onnant un8 assurance que , dans l a prati­

q ue , on pou rra obtenir des rendements é l evés par la double c u l t ure 

intensive . 



9 . 

En outre , c o s S;ructuros d ' exploitation devront être susceptibles 

d 1 oxtœ1.sion à un ::::-ythme suffisant tenant c ompte dca contraintes 

physiques e t dos resaources hu;:nai:::'l.C?S d<.: mili eu . 

Un autre dor:1ainc t rès ir:ï;JOrtant pour l a mise en valeur 

des ressources agricoles et pour l ' aniéliorntion dos perspectives 

de financem ent dos ouvrages consisterait pou r l os Etats à réexami­

ne:r- l o s aménagements partiels existants dans le Delta ot dans la 

Vallée afi n de les rendre apt e s à une pleine v a lori sation de l ' eau 

dès quo celle- c i deviendrait disponible par la construction des 

ouvrages de régula risa tion. 

Il conviendr ai t , dans l e.. li~ite dos contraintes du 

régime a ctuel de Flouve d ' arriver , partout oit cela ost faisable , 

à une culture intensive en s~ison dos crues . Los invostis~ocnta 

additionnels d 1 aménagement c t d r o:lca drcl;Ient néc essaire s pourront 

s e justifie r non seulement 0n :fonction d o s acrroissomonts immédiats 

d o la production, 1:1:-.is encore on fonction d os rendements que 1 1 on 

pourra e scompter dans que lques années par l a double cul ture avec 

maitrisc c ompl ète do l 1 eau . 

Dans le llomaino dos r essourc es r::Ji nérales , il s ' agira 

d ' accélérer l os recherches minières dans l a r é gion du Bassin du 

Fleuve ot dans l ee rogions avoisinantes dans une double p erspective· 

d 1 abord colle de l a v a lorisa ti on clo l ' o::10rgi c par l os industries 

do transformation du mi norai , ensuite celle do l 1 oxpo~tation du 

minerai bnut ou enrichi qui p ermettrai t l e. v a l orisa ti on du t r a ns­

port fluvial ct uugmontcrait 1 2.. rcntL'..bi lité dos instD.l l a tions 

p ortuaires . 

Dans le domaj_no de l 1 :Lnduotri o , il conviendrai t d 1 étudier 

trois types è 1 i~d~otrios basées our l ' énergie produite par 

Manantali ; 
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- l os L1.cluctrios d 1 cxportc..-tio:<c - , o::tseos sur lo. tro.nsfor-

r.Jn ti o:1. dos r.liiJ.cro.is du Bo.scir: ; 

- l oc i::dustrios à d osti no.ti on du r.10.rché interne existant 

des 3t:~. tc de 1 1 03RS pour l esquelles m1 c..ccord to.rifo.irc 

coŒ:m:-: pcurro.i t ô trc év ontuc lleccnt envisagé ; 

- los incluo tri os qui pourro.iont ôtrc progressive1:1ont 

créées pour s::-.tisf'lirc l es besoins du oo.rché résulto.nt 

du dévcloppcr.1ent d 1 une ~.gricul turc intensive dans la 

Va llée . S i à court terne , cette tro i s i èce cutégori e d ' in­

dustries ne seobl e pas présenter un intérêt i~Dédiat 

p nr c ontre à noyen teroe , l::t créati0n de c os i n dustries 

est capi ta1 e pour un processus do dévcl oppo::10nt intégré 

e t do croissc..nce éconoDique soutenue do l n rée-ion du Bnssin 

du Fleuve o~ particulier , ct des st~ts de l 1 0ERS on général . 

Qu 1 il nous suf:fiso do ci to:ï." u:.'l o.::cer.lplc c oncret à cet 

cf'f'et . Si , :pc.::- 1 1 ::tpplicn ti on sycténa tiqt.:o du progr::mrJc ngrico l e 

cité ci- dessus , on nrrivo à WLO c ertitude quo l os suporf~cies 

actuol l cr::ont on cul t~ro dans l o. régio:1 du ùcl ta pourront être 

déve l oppées c~ double culture intensive dès que l 1 cnu deviendra 

disponible d c.ns 1:1 régi on , or: disposoro..i t ir:10édio.. tcr.1m;.t d 1 un oarché 

d 1 engrnis suffiso.:1.t pour onvis:1gcr 1.!1 téri ourcr.10nt l n réo.liso. ti on 

d ' une usine d l on57ni s . Et l n populatio~ , pnr l 1 cxport~tion du 

surplus agrico l e , disposera d ' un pouvoir d 1 nchat oonétniro i r.tporto.nt 

j ustifio.nt l n créo.tion d ' industries de c onsonnntion. 

En c o qu:i_ concerne l o. nc..vigc. tio:1 , pn:::'nll èloDcnt o.ux études 

portuo.iros qui viciLn0:1.t de dér::o.r=cr , il c o:1.vic~dro.i t dès oo.intonant 

d 1 cntrcpr ondr c un ccrto.i n nonbros d 1 o.cti .ons concr ète&. Collco- ci 

c oncernent esscnticllooGnt l n Dise on plo.ce du bo.lisngc , l ' expéri ­

oonto.t i on d e prototypes d o bntonux ct ln reprise de lo. navigation , 
A • • ' ncr.1e SO.J.sonnJ.Cl"C '1 nu sein d 1 une Cor.1pat,nio Intcr- Sto. ts de trnnsport 

fluvinl. 
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Le programme dont j e viens de définir lon grandes 

lignes vous est proposé en annexe . Son examen et son adoption 

constitue l e deuxiène point de l ' Ordre du Jour . 

L ' examen de cet ensemble dc;, propositions montre. donc 

que l e programme que nous vous soumettons es t basé d' une part , 

sur l es études complémentaires nécessurros à la constitution d e 

dossiers de financement des principaux aménagements et réalisations , 

et d ' autre part , sur l es a c tions - test à entreprendre sur le terrain , 

pour dé~ontrer la possibilité do valorination de toutes les 

ressources qui pourront être disponibles par l a réalisation des 

ouvrages hydrauliques . 

La durée de c o programme est estimée à environ quatre 

à cinq ans et doit pouvoir nous amener au d émarra ge de l ' exécution 

des ouvrages prévus pour l a première étape de développement 

intégré . Beaucoup de projets et d ' actions prévus à ce programme 

ne sont déterminés pour l ' instant que dans leurs grandes lignes , 

il rentera à pré-ciser l eur formulation après 1 1 adoption du 

progre.rnme par le Conseil des Ministres ~ A ~ ' o·t- , en mmne .,emps , a 

négocier l e financement do ceux pour lesquels un accord n 1 a pas 

encore été obtenu. 

Le délai prévu pour l ' exécution de ce Programme peut 

paraître l ong . Ccp ondant , il c onvient de réaliser que le dévelop­

pement intégré du Bassin du Fleuve Sé~égal ost une affaire à long 

torwo qui nécessitera de très gros ~nvostisscments ct dont les 

études préparatoires exigent un mininum de temps ct une mobil isa­

tion des r essources financ i ères internes à affecter à 1 1 cnsomble 

de l ' opération. Nous y reviendrons . 
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r es sources J::u.::Qainos . J:lle nous ponz-Iettrai t ée;al er;:.ent d 1 assurer 

lo financeme~t des investissements intermédiaires ct ~otamncnt 

l ' exécution du balisage , 1 1 at:-~énageL18nt de superficies pilotes 

do culture irriguée intensive ct o:rl'in , l ' exécution d 1 aménagenent 

co::1plémentairos pour la cul turc irriguée intonsi ve dans l a Vallée 

ct l e De lta . L ' cx:.stcnco ct l e Îonctioruloï::o:J.t de cc CONSORTIUM 

nous pcrrnott=a do préciser progrcssiv cr:1ont la stratégie de 

développement en ~onction d e s perspectives de financo~ent ct de 

modifier le p rograr.1r.1c d 1 études ct d 1 actions en conséquence . 

A notre avis , nos Ztats devr aient en p=e~1ier lieu donner 

la priorité au départ , à l a r e cherche du financement de l a 

constructi on du barrage de r-1anantali qui seul permet un dével op­

poocnt intégré o·t géographiqucr:IGnt répa::-ti ~ dos ressources du 

Bassin. 

Lo s é t udes on cours nous por rwttront égalem0nt dans les 

mois à venir do déton~incr l es fonctions quo pourraient assurer 

l e barrage du Deltao Si cos fonctions sont complémentaires de 

colles de Manantali , l e ~inanccment du barrage du Delta pourra 

otro négocié parallèlenent à c e l ui de J.~;:mantali . 

0 
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Toujours a u J ème point do l ' Ordre du Jour , ~ous proposons 

l ' examen approf'o~di des probl ènes concernant l es ressources inte r ­

nos , f'inar..cièros 0t hwnai ncs , qu ' il scro. néccsseire pour chaque 

Etat , à 1 affectcr à la réQlisatio~ do notr o oeuvre cou~uno . 

A c et é gard , qu ' il me soit permis d0 rappe ler :bi l os 

énornos difficultés fin a nci è r es quo nous avons connues c es 

derni ers temps on co qui concern0 l ' exécution de nos Projets 

d ' Etudes . Au départ , nous avons ~ait appel au PtrùD qui a bion 
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v oulu accept e r de îinanccr une série d ' études d~ préi~vostissemant 

pour l esquelles lca 3ta ts or4t ~ris des ongagor.tonts financiers dont 

l e non respect a :failli , à plu:::;i o"..1r:J repris e s , comproncttro 

l ' exécution do eco études . Cotte oituation mérite p lus quo j~mais 

l ' attention do::; Etats, car pour nobiliscr l os ressources extérieu­

r es , il faudra quo les Etats accordent une pri orité dans l ' affec­

tation des r e s sources a ussi bio~ f~nancièrcs quG physiques et 

hm:1ainos nu dévcloppo::1cnt d"..: Bassin, 

z~ effet , coomo n ous l ' avons s ouligné , los réactions dos 

Représentants dos Organisnes do F ina:wcr.1ent à l n. "To.b l e Ronde 11 nous 

permettent do dira quo l os p e rspectives d o f i nancement sont 

r c l o.tivemont favorn.~los . Cependant , il n 'y n. c~ juoqu 1ici a ucune 

participation do ces Orgn.nis~cs aux études ou aux actions ayant 

trait au développement d ' onscDblo du Bassin par l a régular isa tion 

du cours du Flouve . Depuis l a création d ' abord du Comité Intor ­

stats , puis do l ' Oreanisati on dos Etats Riv erains du Sénéga l , seul 

le Progra:n:::10 dos Ha tions - U:.lies pour l e Dévcloppoocnt nous a apporté 

son concour s cffoctiî dans l a pronièro phase do nos efforts 

coopéra tifs . ITos tenta ti vos avec 1 1 ns s:i.stancc du PllUD pour é l a r gir 

le cadre do l a coopéra ti on in t o rn::.\ tional e dès l a p has e d ' é tudes 

générales n ' ont a:::10né jusqu ' ici quo dos déclarations d ' intér~t 

sans a ucune pnrtici?ation effective . Vurant cetto o ôoo période 

cos Organisocs sont c ependant intervenus pour des projet s natio­

naux dans l a région d~ F l ouve quelquofoie sans oôoe tenir c ompte 

d es perspectives d ' avenir offertes par ln régularisation du cours 

principal du Flouve . 

I4ai ntcnc.nt qu o l os perspectives d ensœibl c ont é t é 

dégo.géos ot qu ' e lles per w.ottcnt de dé~ontrcr quo l a pro:.1ièro étape 

do Régul a risation ost susceptible d 1aoorcor ·ill processus do 

crois sanc e soutonuo ct o..ccéléréo du Bassin d'L Flouve ct d ' avoir 
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un· iQpact ioportant sur l e développeme nt économique à long terme 

dos pays de l 1 0ERS , nous a v ons pu constate r lors d e 1 1 11T abl o 

Rondo " un int6::..~ôt sensibl ement a cc:!.."\1. dos Assistances Financières . 

C ' est l o moment favor~blc pour l os nr.:Gnor à sortir d o l our attitude 

d t e x p oc t at i v o :L!!térosséo lilO.iG prudente ct l os o!"lgagor à participer 

aux invcstissor.10nts p r épn.r o.toiron do la. période do t ransi tion. 

Autrenont il sorni t très difficile si:.'.'lon il::possiblo de l o s amener 

à accoptor au dernier nonant l e f'ina7:c oc10nt bc2o.ucoap plu s important 

des invosti ssor::!o:1.ts c-;.o réalisa. ti on d o l a prcr.1ièro étape do 

régularisat ion. Pour co fniro , il est indispensabl e quo l os Etats , 

au dépa rt , a ccordo:.'.'lt tLLe pri orité réelle o t effective aux a ctions 

préparatoire s pour l o Dévol oppooont dans l ' affectation dos ressou r ­

c e ::; extérieures a.uns i bion quo dos ro::; sourco s internes . 

C t ost dann l a r.1o suro où l os Etn ts f ont un e ffor t réol 

pour ce dévclop~o~cnt , quo l a crédibilité do l a coopéra tion Inte r ­

E t n.ts sera puisno.nto c t pourra susciter l 1intnrêt d os Organismes 

d o financement . Il ost à prévoir qu ' un nccroissome~t d o cet inté ­

r6t permettra d t obtenir à c oup sû::..~ u:1. p ::..·ograGlElO régional do 

financ e ment pour l a réalisat ion d o s ouvrages prévus . Cela signifi e 

qu ' après los suc~i:ficos ~:.'.'litin.ux c onsentis p a r l o n Ztuts , l o s 

ressources ox~ériouros qui seror-t 2o.ffoctéos à c o s i n v es tissements 

pourront 6tro dos r essources addition:îollos à coll~Squo los 

Orga.nisr.10s do financor.tont affect ent do façon courante à chacun 

dos Etats . 

En o:ff'ot , l o s ouvrages d o r égul n.risatio:1. sont dos ouvra­

ges c ommuns , la navigation ot l a plup2..rt des industrie s à établir 

soront dos ac tivités comnunos ct l o s r essourc e s extéri eures qui 

y seront affectées no peuv ent 8tro a ccomptéce p our dos parts arbi­

traires aux progrruw~os consacrés par chaqu e Assistance financ i ère 

à chacun des Etats pris i ndividuolloccnt . Déjà e n cc qui c oneerno 

l o PNUD po.r exe1:1ple , l e financo:-1ent dos pro j ets r égionaux n t est 

pao défal qué de l ' o.ido finn.~cièrc cons enti e à chaquo Etat dans l o 

cadr e do l a nouvelle prograr...::~a tioa du PlnJD è 
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Voilà l: r :ièvomo:1t effectué un tour cl 1horizo::J. dos p r i nci­

pales questionG sou..r:1isos à la préDonto réw"rion. I:1 n 1 ost pas utile , 

j o crois , do souligner 1 1 importa~co qu 1il convient d 1attachor à l eur 

oxaoen , car los solutions que nou~ dégagerons pondant nos t r a v a ux 

conditi onneront troc certainoQont l ' avenir do notre coopér at i on . 

E~ effet , 1 1annéo 1 97 1 devra marquer .UJ.~ tournant 

i r.1porta.nt d ans nos ac ti vi tés , car i l aous faudra pas sor de l a. phas e 

d es études préliminaires à co l le do l:.::. préparation d os doss i e r s 

d 1 in.vostisseL:lOntG et du COt:ll-:-Ioncor,lOnt dos réalisa t i O:!.'lS o rJ.lal g r è l e s 

err eurs ot los tc1ton ... l'lot:1Gnts inévitables , il a été possibl e d o 

réduir e l n phase do rocoru~aissanco g énérale à un dé l ai raiso nnabl e 

on e ffot , les travaux d 1 é tude::; do ~aGe n 1 ont réell ement d émarré 

qu 1 en 1967 , c 1 cst- à - d i re il y a moins do quatre anD . Pou rta.nt , 

c e dé l ai nous a sel7lblé long à nous touo ct , cependant , c omp aré 

c::.voc les m:périences de développonont cl ' aut res basoi::1.s où il a 

toujours fal l u pluo do d ix ans do travawc d ' études prélimina i res 

avant de pa::>sor am: réalisations , il y :::-_ li ou do no p a s 8 tre t rop 

mé c ontents . 

Lo ::>uccèo do l ' étape dons laquelle nouo entrons v a poser 

dos problèmes encore p l us difficiles ot d emander un eff ort 

n c cru do la pnrt dos Etats , inpliquant une coopérn. ti on plus é t r.oi t o 

entre e u.::s: pm::::- O..:îtoner u::::to convergence des efforts ve:!."s la réal i ­

sa ti on dos buto Clliï.tïuns . 

J o souhc..i to:;.~aif. donc quo tous los problèr:aes posés s o i ent 

exar:::.inés a.vec le souci d e fr:-mr.:tuse :!.:éoi,Droquo et 1..L'1. désir réel 

de c oopération véritable . 
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PROG1W.INE PA.{ SECT~U.a. DES ETUDES A CONTINUE~( 

OU A ENT-~P,-'.E.t iD ... Œ ET DES OPE..:1r\TIONS A 

DEMAH ... lE.t( 

I .- OBJECTIFS DU PROGfutiv~Œ 

Le présent prog ramme compor te un certa in nombre d ' a c ­

tions et d ' études à entreprendre à court terme qui s ' inscrivent 

dans l' objectif défini par l n Résolution n° 13/70 -CM- SG- D du 

Conse il d es Mi n istres d e Janvier 1970 qui a décidé que , 

•••••••• 11 l a 1è r e étape d e développement i ntégr é du 

Bassin du Fleuve Sénégal e s t basée sur une régularisa tion d es 

débits d u fleuve à J OO mJ/s à Bakel 11 • 

La priorité à donner à l n régularisation d es débit -s du 

Fl euve a été pleinement confirmée par l n quasi - totalité des parti ­

cipants à l a Table Ronde Techniqu e de lvlars 197 1 comme en font état 

l es compt e s - r endus des débats de cette importante réunion aux­

quels on se rapportera . 

Les secteurs économiques concernés par l e s actions pro ­

posées dans l e présent prog r amme sont ceux de l ' Agricul ture , de 

l' Ene r gie et d e l a Navigation , c ' est-à-dire la gamme d e s r e ssour­

ces principa l es qui serviront à justifier l ' aménagement intégré 

du bassin du Fl euve Sénég-al e t pour lesquell es il convient d ' enta­

mer dès à présent le processus de mise en valeur . 

Le programme proposé compor te donc des a ctions qui cons ­

tituent l es premiers pas du proce ssus de mise en val e ur d e ces 

r essources dans l e cadre de l a résolution r appel ée ci - dessus . 
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Sont en outre prévues un c ertain nombre d 1 ~tude s c omp l 6 -

men t aires néce ssa ires p our parfa.ir e l es connais sancc es a cqui se s 

e t p our l ev e r un c e r tai n nombre d ' i nconnues qu i sus s ist en t encore 

e n c e qui concern e not~~ent la r~gion du Delta e t l e d~veloppement 

du mar ché de l ' én e r g i e . 

Dans l e s e ct e u r agri c o l e l es a c tions p r op o s ée s compor ­

t en t en p remi er lie u l a mise en s e r v i ce rapi de d e 3 périmètr es 

exp é rimentaux d e 1 000 ha chacun , vi sant à é t ablir " en vra i e g ran­

d e ur ", que l a ma îtrise d e l ' eau conduira a ux r e ndements d e 6 à 

7 tonne s à 1 1 h a prévus e t néc e s saire s p our a ssure r une r entabilit é 

s uffisant e au x i n v e st i ssement s , à en gager en même t emps qu ' à f ami ­

lia r i s e r l e p aysannat a ux méthod e s mod ern es d ' irrigati on . 

En outre il est prévu d e p r éparer d è s mai n t enant l e s 

é tude s néce ssa ires à l ' aménagement de périmètre s d e plus g r and e s 

s up erfi c i es , 15 à 20 000 ha qui pourra i ent b énéfici e r d e l a maî ­

tri se tota l e d e l ' eau dès qu ' ell e s e r a disponibl e c onduisant à 

une r entabilisa tion plus rapide d e s i nvesti s sements en gagés d ans 

l a c onstruction d e l ' ouvrage régul a t e u r . 

Dans l e s e ct eur éner gétique l es actions imm~diat e s pro ­

pos~es vi sent c s sentie llenent à d~finir les débouch~s possi b l e s 

pour l ' énergie é l e ctr ique disponi ble au barr age de Man ant a li en 

ac t ivant notammen t l a recherche mi nière ct l es études indus tri e l l e s 

pui s e n p r enan t l es dispo s itions nécess~ires à un d ébut d ' exploi ­

t a t ion r apide s i c e ll e - ci s ' avère é c on omiquement viabl e . 

Pour c e gui concerne l a n a v igation l e s actions propo s~œ:s 

visent à ap por ter d e s amél i o rations no tables aux c ondi t i on s ac ­

tuelle s , sans en gager d ans l ' immédiat des i n v e s t i s sements trop 

l ourds . Il s ' agi t pri ncipalemen t d 1 runél iorer l e bali sage, d ' run én a ­

g or c e rtain s seuils ot d e p ren drG d e s me su re s d 1 ord r e _a dminis tratif 

prop.r o s. à p e rme ttre une r e p rise sensibl e du trafi c . 
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Les actions propos6es sont des actions concr~tes à 

court t erme , à r éali ser dans l e s 4 à 5 ans à venir , qui s ' ins­

crive n t dans l ' objectif rappelé ci - d e ssu s et seront so umises 

aux organiSJtJfls · d e f inancement l ors d e l a réunion constitutive 

du CONSORTIUM prévue pour l a fin d e l 1 alli~ée . 

II .- FIU.ANCEHENT DES OPElUTiür-fS ET ETUDES 

1. Opé r at i ons 

Le montant g lobal des travaux envisagés dans l e présent 

prog r amme s 1 él~verait à envir on 10 millions de dollars qu i seront 

r e cherché s aupr~s des Organi smes d ' aides bilatér a l e s et multila­

térales. 

2 . Etudes n ouvelles 

Le montant global des études nouvelles envi sagée s dans 

l e présent programme s 1 él~verait à env iron 2 mill i ons de doll a rs 

dont une partie s era d emandée a u PNUD au titre de contin uation 

d e s études en cours . 
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I II .- OPER.ATIOHS 

A/- AG ill CULTU1Œ 

1 . Trava ux d 1 ~1 énagement de 3 périmè tre s e xp érimentaux 

de 1 000 ha chacwî 

Il s ' agit d' équipe r entièrement 3 périmè tres d e 1 000 ha 

chacun à réparti r dans l Q basse , l a moyenne et la haute v a llée 

afin d ' étudier en vra i e grandeur tous les problèmes t echnique s et 

humains qui s e poseront par l ' introduction de l ' agriculture irri ­

g u ée intensiv e a vec double cul ture ruuîuel l e . 

Les travaux comprendront la construction d es di gu es , le 

plannage , l a construction des réseaux d ' irrigat i on e t d e drainage 

la construction des stations de pompage et d e bâtiments divers , 

l es équip ements complets. 

Le d émarrage de s trav a ux f e ra suit e immédiatement à 

l' établi ssement des proj e ts détaill és prévus sous l e H.EG . 61 

c ' e st - à - dire au plus tard d éb u t 1973 . La mise à disposition des 

périmètres aménagés étant prévue p our fin 1974 a u plus t ard . 

L 1 un de c e s p6ri~à tres expérimentaux pourra §tre inclus 

( afin d e gagner du t emps) dans l e proj et d ' aménagement d e l a cu­

v e t t e d e NIANGA financé p nr l e FED , un autre dans l a r égi on d e 

GOH.GOL , le troisième dans la r égion d e KAYES ou .fvlATAM . 

2 . Act i ons v i s ant à a pporter d e s ~1éliorati ons t e chniques 

et structure lles a ux aménagements rizicoles existants 

dans l e De lta et la Vall ée 
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3. A.mén agem<.mt d 1 une premiè r e: trnnch e d e 15 à 20 000 h a 

Cos tra vaux visent à runénager de grande s supe rficies 

qui pourra i ent bénéficier de l ' eau mise à disposition par l a régu­

l arisation des d ébits du fleuve . La l ocnlisation d e ces unités 

s e r a d é t e rminée ult 6ri eurement . 

L' étude d ' a vant - projet est déjà incluse dans l es t r avaux 

du REG 61 quant au pro j et d ' exécution son financement s e ra à re ­

cherche r . Le proj e t complet devr a it être t erminé fin 1974 e t l es 

travaux d' e x écution p ourront commencer à c e tt e période ou au plus 

tard en 1975 . 

B/ - NAVIGATION 

1 . Re construction du bali sage 

Il s ' agi t de la p r emi è r e phase d ' amél ioration e t recons ­

truction du balisage . Le commencement des trz.vaux e st prévu début 

1972 l es é tudes n 6cessaires étant disponibles . 

2 . Aménagement des esc a l es 

Sont visés s ous cette rubrique les ports e t e scal e s d e 

St - Louis , Hosso , l(aédi, I'~o.tnn , Bakel et ~tayes . 

Les tra vaux devraient commencer début 1973 . 

3. Aménagement du Port d e BOG1iE 

Début d es tra vaux 1973 financement probable FED 
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4 • • unélior at i on de c ertains seuils 

Sont envisagés notaim"''ont c eux compris entre .lmbidédi et 

Kayes ct celui de N 1 Gore l (en nv~l d e Boghé) ; ce qui p e rmettrait 

d 1 étendre sur t:Jut o 1 1 année la navi gation entre j~o sso et Boghé , 

et de prolonger la période de navigabilité actuelle ent r e St - Louis 

e t Kay es . 

5. Expl oitation en pool de l a fl0tte existante ct mise 

en pl ace d 1 une .flotte expér imental e 

Opération à entreprendre d è s début 1972 (1 bateau mixte 

de 400 T , 1 cnrgo fluvial de 260 T et 1 bateau pour le transport 

de 60 passagers doivent être fou rnis pnr le PIWD). 

6 . Réorgani sation des tarifs et r.Jise en application 

d 1 une Convention sur la Navigation 

Opérat i ons à entrepr endre dès d ébut 1972. 

7 . Création d ' une Soci é té d ' Economie ~lixte d ' Exploita­

tion 

Op é r ation à entreprendre à partir de 1975 , après J ans 

d'expérience d ' explo i tation en pool. 
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IV.- ETuDES COf>iPLEl'·ŒNTAI_lliS ET ETübES NOUvELLES 

A/- AG.:.UCULTU~-Œ 

1 . Stude du barrage du Delta 

Cette étude doi t d ' abord permettre d e situer l ' o uvrage , 

d e p r éciser sa conception et son cofit compte t enu de l a nécessi t é 

d ' y établ ir une éclu se pour la navi gation et éventuel lement une 

voie de franchiss ement . Il est prévu d ' é t ablir un avant - projet de 

o u des a l ternatives retenues ainsi q u 1 une évaluation des bénéfi ces 

at t endus . 

En même temps s e ront étudiés , les ouvrages permet tant 

l ' a l imentation en eau to u t e 1 1 année d e 1 1Aftout Es Sahel ( c anal 

d ' amenée et ouvrage de tête) du Lac de Gui er s , et e stimés l es avan­

tages qui s ' en dédui sent (notamment développement d e s pâturage s , 

associ a tion agricul ture - élevage , culture du riz dans la zone de 

1 1 Aftou t Es Sahel , alimentation e n eau douc e d e Nouakchott , etc ••• ) . 

En tant qu ' é tude annexe et lorsque l es résultats d e l ' é ­

t u d e d u barrage du De lta seront connus , on prévoit l ' étude dans l a 

zone d ' infl uence de ce b arrage d 1 environ 12 000 h a po ur comp l éter 

l es périmotres existants ou en p ro j et et arrive r a insi a ux 50 000 h a 

s u sceptibl es de b énéficier d o l a réserve créée par c e barrage ou 

d es d ébit s régul arisés par l e barrage amont . 

Cette é tude , incluse dans l e LlEG . 6 1, va commencer en 

Mai 197 1 et se t e rmin e r a en Juin 197 2 . 

2 . Pro j et d ' e x écution pou r l ' aménagement d ' une 1è r e 

tranche d e 15/20 000 ha 

A ent r e prendre d è s 197 3 . 
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3. Etude d e la salinité e t drainabilité dans l a zone du 

De lta ; dra innbilité c t comportement d e l a nappe phré­

a t ique d ans l n vallée 

Etude en cours s ous REG. 6 1 

4 . Etude d e 1 1 inDucnco du b arrage amont s u r l es cul tures 

d e décru e (voir a u s si 11 J{égul arisation " ) 

Ce tt e étude vise à pré ciser l e s probl ~mes qui s e poseront 

pour a ssu r e r l e s cultures d e décru e p endnnt ln phase trnnsitoire 

d e passage d e c e mode de cultur e à ln culture irriguée . L ' étude 

sera conduit e en coordina tion ave c SENEGJ\L- CONSULT e t en utilisant 

l e mod~le ma théma tique établi par SOGREAIL L ' étude est en cours et 

d evra it s e poursu ivre sur tout e l a durée du pro j e t l{EG 6 1 c ' e st - à ­

dire jusqu ' à fin 1972. 

5 . Ach~vem ent de ln topographi e au 1/ 50 000 ° d e l a par­

tie Ma uritanienne de l a zone du Delta 

Etude en cours so u s L1EG. 61 

6 . Autre s Etude s et t'{eche rchc Agronomique 

Sous REG 6 1 s eront cont inuées les études d'ordre général 

intéressant l ' é l e vage , l es forêts , l n pêche , l es probl è me s socio ­

économiques , etc •• . a insi qu ' une étude d e synth~se sur l a f a ctibi ­

l it é du dévoloppem ent hydr oagricol e du Delta c t de l a Vallée . En 

outre l es trnvnux du .~G 114 seront poursuivi s sur l n durée d e c e 

proj e t . 

Ces études , en cours , s 'achèveront en principe fin 

197 2. 
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B/ - NAVIGATION 

1. Etude ct a vant - projet d e s ports de St-Loui s et Kay es 

2 . Etude d ' amélioration d e dive rs seuil s 

3. Etuùe tarifaire , juridique et projets de convention 

r e lative à la navigation international e s ur l e Fleuve 

4 . Exécution d e s l evés hydrogra phiques du f l e uve sur l e 

tronçon Boghé- Kaye s et établissement du tome 2 de 

1 1 Atlas Nautique de ce tronçon 

5 . El aboration des pro j ets d ' exécution pour l' amél iora­

tion des escal es e t d es ports de St-Louis e t Kayes 

Les études visées a ux par agr a phes 1, 2 et 3 sont prévues 

sur l e REG 86 ( qui ser a prolongé jusqu ' à fin 1972), cer ­

taines sont commenc ées , d ' a utres d evrai ent 1 1 être ince ssam­

ment . Les é t u d e s visées a u p a r agr aphe 4 comm enc e ront début 

1973 et d ureront 12 mois . 

C/- ENERGIE 

1. Etude e xploratoire d' ensemble conduisant à une éval u a ­

tion préliminaire des indices e t possibil ités d ' exploi ­

tation des gisements minier s connus 

Cette mission intér~s se plus spécialement l e s gisements 

d e cuivre d e l a région d o Bakel , l e s g isements d e fer a u Sénégal 

e t a u Nali e t l es g isement s de bauxite dans l a r égion du Haut ­

Bassin . 
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I l s ' agi t d ' une mi ssion d e court e durée , mais urgent e , 

d 1 un Consultant hautement spécialisé qui devrc e xamine r l a v a l e ur 

d e s indices mini e rs connus , proposer des dispositions à prendre 

pour orienter et continuer los études et tra vaux en cours ou à 

entrepr endre , donne r d os indications prélimin:üres sur l a po ssibi ­

lit é d ' exploitation et de commerciali sation dos mine r a is . 

Si l ' étude prévue ci - dessus se révèle probant e on me ttra 

a l ors on place sur l es recommandations du Consultant une s éri e 

d ' études de grru~dc e nve r gure visant à préciser l a valeur d e s indi ­

ces et déterminer l o s coüditions d 1 explo~tnt=.on e t de comm ercia­

lisation . 

Cott e étude préliminnire devra co!'1mencer dès 0ette année • • 

D/ - HEGULA.:.liSATIOl~ 

1 . Continuation des études entr e pr ises par SEN.EGAL- CONSULT 

On envisage d ' abord 
de r epousser à une dat e ul térieure 

l ' étud e économique que SEHEGAL- CONSULT doit r eme ttre car les don­

nées néc essaires n e sont pas disponibles. 

- d e faire reprendre l ' étude de la régul arisati on et d e 

l a production d 1 én e rgie par le barrage de l ianant a li , cel l e s d e 

l 1 écrè t ernent des crues exc.:::ptionn e l l es , des c a r a ct éristique s d e l a 

crue modulèe à l âcher pour assurer l es cultures d e d é crue ; ceci 

afin de préci s e r c e rt a ins p r oblèmes et d ' optimalise r l'ouvrage . 

En outre la r égul arisa tion ser~ envisagée à sa phase fin a l e par 

l a prise en considé r ation d ' un ouvrage complémentaire à construire 

sur l a Fa l émé ( Gourbassi par exemp l e ) ou sur l e Bassin Sup érie ur 

( Bourè y a ). 

Ces études pourraient faire l ' objet d 1 un a v e n a nt a u con­

trat d e SENEGAL- CONSULT c t comm encer dès Juin 1972 . 
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2 . Etab l issement d ' un a vant - prc ,i e t d é t a ill é du barrage 

d e Hanant ali 

Et ude à en treprendre à p a rtir d e Juin 197 2 . 

J . E t u d e e t mise en pl ace d ' un ré s eau h y d romé t éorolog i qu e 

d an s l e Haut - Bassin 

Il s ' agit de donner une sui t e aux pro j e t s REG 52 et 

HEG 80 e t ét ablir : 

- un r ésea u hydromét éoro l ogi qu e c ouvr ant l e hau t - bas sin 

a v ec transmission auto~atique ou s emi - automatique sur un post e 

c entra l , aî.fichage s e t s t o ckage s d e s info r mati ons , 

- un proj e t d e modè l e du h au t - bassin perme ttant l' utili­

s a t i on q ua si i nstant anée d e t out e s l es doru~éc s p r o v enant du r é s eau 

de mani è re à ob t en i r une prévisi on d e s d éb i ts e t haut eurs d ' eau 

e t per~e t trc l' e xpl oi t a t i on r at i onnell e d e s réservo i r s . La lia ison 

e n t re c e moü~ l e et cel ui de SOGHEAH sera étudiée . 

Co s étu d o s ct t r G.v cu.x p ourr a ient .fair e l ' ob j e t d ' un n ou­

v eau p r oj e t PNUD à l ancer à partir d e J uin 19 7 2 . 



SECTEVR/RUORIQUES DES OPERATIONS 

I.- OPERATIONS 

A/- AGRICIJLTUI·lJ<.) 

1. Travaux d'aménagement J périm. expérim. 
1 000 ha chacun 

2. Actions apportant améliorations techn. 
et structurelle~ aux amé~,F. · rizicole~ 
ex i :-; tant ~, d "· n:; l e De 1 ta et la V a 1 lé e 

J . Travaux et e"Xécut. aménag . 1 Ùre tranche 
àe 15 à 20 000 ha 

B/- ,, f.VIGATTON 

1. Reconstruction halisage 

2. Aménagement escales 

J. Aménagement Port BOGHZ 

4. Amélioration certains tieuils 
(dont N' Gorel) 

5. Exploitation en pool flotte e xist. 
et mise en place fl o tte expérim. 

6. Réorganisation tarifs - Application 
Convention sur l a Navigation 

7. Cr,ation Société d'Economie Mixte 

TABLEAU ClffiONOLOGIQVE 

1971 ~ 1972 ; 197) 1974 1975 1976 
! ! 

,.....---J-----.., 

t ' 

.-----.! ----, 

SOURCES 
DE 

FINANCEMENT 



SECTEUR/RuBRIQUES DES OPE&\TIONS 

:: I.- ETUDES CO~fPLEME~n AIRES 

/ 

A/- AGRICULTURE 

1. Etude barrage du Delta et p~rim. Exp,r. 
J x 1 000 ha 

2. Projot cttexécuL des 15/20 000 ha 

J. Etude salinité-drainabilité dans ta 
zona du Delta 

h. EtÙde inf'luence barrage amont sur 
culture~ rle d~crua 

5. Achèvement topograplliqL'~ De1. ta 

6. Autres études et recherche agronom. 

B/- NAVIGATI0.:-.1 

1. Etude ports St-Louis et Kayes 

2. Etude amélJ.oration cles seuils 

). Etude tarif'aire, JUridique 
Convent. lntern. sur le Fleuve 

4. Exécution levés hydrographiques 
Boghé-Kayes 

5. Elaboration projet d'axécut. escales 
et ports 

1971 

r 

TABLEAL CHRONOLOGIQUE 

1972 

r 
1 
1 

1973 1974 1975 1976 

SOURCES 
DE 

FIN A.\ CE."! E.N"T 
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C/- ENERGIE 

l. Etude exploratoire minière 

2. Etude g&n~rale mini~re en vue 
exploitat:t.on 

D/- P.EGllLA.RI SA TI ON 

1. Continuation étudPs SEN EGAL-CO\lSULT 

2.. Etablisserne1-.t avant - projt?t d6taitl1'5 
barrage Nanantali 

J. Etude et mis~ en place r~seau 
hydrom~t~orologique 

r 
1 

' -, 
! 
1 
1 

! 1 t 1 l 
l ---- - , 

t l 1 1 
1 

1 

' 1 

- , 
1 

~ .. 
2 •• -
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